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pa r j e a n - M i c h el d en i s

p é r i s c o p e

 c o n c e r t s                                    meiway  les 1er et 12 mai à Abidjan (Côte d'Ivoire) ; les 18 et 19 à Douala, le 20 à Yaoundé (Cameroun).  
anis  le 3 mai au Bataclan, Paris (France).  Cesaria Evora  les 4, 5 et 6 mai au Grand Rex, Paris (France) ; les 20 et 21 à 

Rabat (Maroc).  Kaysha  le 5 mai à Fès (Maroc).  Festival banlieue rythme (Magic System, DJ Jacob, Madson, Dakar All Star...) 
du 4 au 7 mai à Dakar (Sénégal).  Toumani Diabaté & le Symmetric Orchestra  le 11 mai au Cabaret sauvage, Paris (France).   
              Cheikha Remitti  le 13 mai au  Zénith, Paris (France).  Festival Arrivée d'airs chauds (Habib Koïté, Ziskakan, Kékélé...) 

du 15 au 20 mai au New Morning, Paris (France).  Miguel Anga Diaz  le 22mai à la Cigale, Paris (France).  Festival Musiques 
métisses (Salif Keïta, Amadou & Mariam, Lee Scratch Perry, Seun Kuti, Orange Blossom...) du 24 au 28 mai  
à Angoulême (France).  Amine  le 28 mai à la Cigale, Paris (France).  Natacha Atlas  le 30 mai au Bataclan, Paris (France).
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•  « I Put a Spell on You » par 
Nina Simone, perle de la soul 
music, se trouve dans l’un 

des sept albums réédités de la diva américaine 
(période : 1964-1966). Top niveau ! (Verve Originals  
Nina Simone. Universal Music)  •  Du sang neuf dans 
la musique congolaise. Un coup de maître, la chan-
son « Aller simple », sublime soukouss (Mortel 
Combat  Alain  & Bouro Mpela & l’orchestre Géné-
ration A. Moovisson Production)  •  Prince is back ! 
le funky nabot, avec cet album, en fera tressauter 
plus d’un (3121  Prince. NPG Records/Universal) 

Akendengué, le grand 
alchimiste
Quinzième album pour le vieux sorcier de la sono africaine. Confir-
mation : Pierre, le grand alchimiste, a toujours en sa possession 
la pierre philosophale de la musique, ce point de fusion ineffa-
ble entre mélodie charpentée et arrangements contagieux ; et il 
continue de distiller son verbe poétique « français » (voir la for-
midable saga de « Dedede ») au fond de ses cornues africaines. 
Akendengué, l’imprécateur de Libreville, n’en a pas non plus fini 
de rugir : contre l’esclavage, drame qui fut interprété par l’Oc-
cident mais aussi par ses « frères » (« L’aliénation, c’est nous-
mêmes. ») ; contre la fin de l’« université de la forêt » ; contre les 
« progrès de la bêtise ». Bref, Gorée est une rare plongée dans 
l’intelligence musicale.  q
Gorée  Pierre Akendengué. Lusafrica/Sony-BMG.

L'aventureuse Mamani Keïta
Yelema ou les nouvelles aventures de Mamani Keïta. On en était resté 
à l’épisode Electro Bamako (2002), bel opus qu’elle avait délivré en 
compagnie du Français Marc Minelli. La chanteuse malienne, qui aime 
prendre des risques, récidive, cette fois avec l’arrangeur Nicolas Repac. 
ça donne un album tout aussi « fouilleur » d’atmosphères où guitares 
électriques et sons synthétiques ne font que « poétiser » le chant et 
les harmonies mandingues. Au final : des réussites comme « Lado », 
« Kedide ? » et, surtout, « Yelema ».  q
Yelema  Mamani Keïta by Nicolas Repac. No format !/Universal Jazz.

Soft, c’est du dur !
Le groupe fait parler de lui aux Antilles. Il prône le 
tout acoustique, entre biguine jazzy et gwo-ka. Et 
ses textes n’épargnent personne. Et feu sur les jeu-
nes qui « tiennent les murs », sur les intellos qui tour-
nent en rond, sur ce qui empêche la Guadeloupe de « tenir la cadence » ! 
Ils jouent aussi la carte love, comme dans le cool « Lodè Lanmou », ou 
revendiquent leur africanité (« Lafrik ka kryé Mwen »). Une « autre » voix 
antillaise à entendre.  q   Kadans a Péyi-la  Soft. G.E.S/Créon Music.  

Arabo-andalou et plus, 
chez El Sikameya
Pour être né à Oran, Akim El Sikameya n’en est pas pour 
autant un adepte du raï. L’arabo-andalou est sa tasse de 
thé. Témoin, ce deuxième album qui bifurque parfois vers le 
rock, la musique tsigane… ou l’afro-beat ! Peut-être trop ? 
En tout cas, on y trouve un certain bonheur avec des mor-
ceaux de bravoure tels que « Aïni », « He Mama » et le très 
mélodique et brésilien « à chaque instant, Oran ».  q 
Aïni Amel  Akim El Sikameya. Lila Records/Nocturne.

Le chanteur  
gabonais, 
pionnier 
de la musique 
africaine 
moderne, 
ne lâche 
pas l'affaire !

Mamani Keïta, 
l'anti griotte,  

ici avec Nicolas 
Repac. 

Akim El Sikameya.
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